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fOURNAL DERO UBAIX 

Ihiq'ios a l 'Allemagne que les journaux m i n i s t é r i e l . 
Le Iknly y rut déclare que l e s malentendus entre 

f A l W i a g u e e t l 'Angleterre sont s implement des s t u -

Fidités , e t que ai le l ia i Edouard peut faire pour 
Al lemagne ce qu'il a fa i t an France , il aura bien 

m é r i t é <lo son paya. 

La Guerre sntra la Russie e! le Japon 
LE DÉSASTRE DE PORT-ARTHDR 
R A P P O R T D E L ' A M I R A L T O G O 

T o u t » l ' e s c a d r e r u » e d e h o r s . — U n n a v i r e e n 
f eu — A t t a q u e p a r l e s t o r p i l l e u r s j a p o n a i s 
T<»kio, 27 juin. — Dons un nouveau télégramme of-

fitiel, l'amiral Togo fait le rapport suivant: 
Le 23 ju in , m a Hutte combine» at taqua l'ennemi au 

large, d e J*ort>.Artl«ar. Le matin do bonne heure le 
Baviro ét'laireur m e s ignal* par té légramme les cui-
ra»*éH : Peretvict, Vnltara, Sebastcypol, avec les croi-
S c u n Bauan, l'ultada, Diana, tiuvik, Askold, pré-
cédon de plusieurs vapeurs drague-ruines qui sor
t a i e n t du port. 

J e m e dirigeai e n toute hâte ver» le lieu de rendez-
vous fixé pour le cas de sortie '« l'ennemi e t j 'envoyai 
1*8 4" et 14" flottilles de contre-torpilleurs surveil ler 
u n mouvements. Ver» 11 heures du mat in , le CCsarc-
teit'h, |c Hrtvimn et lo liubiala rejoignirent Us va
peur-, drague-mines qui connivencerent à circuler 
dans la section des mines e t t en tèrent de 60 frayer 
lin chemin. Nous les gênions. 

A trois heures du soir, les 4* et 14' flottilles a t ta
quaient sept contre-torpil leurs qui couvraient losopo-
a-ation.s dé d iuguage e t les bâtiments r u s e s t u dos 
nav ires ru>«es prenant feu s'enfuit dans lo port. 

L Xurik sort i t et rejo igni t le gros de la flotte, 
f e n n e m i s'oiunt frayé un chemin a n * l'aide des va
peurs firagup-nvinev, le Xnrik se lança vem la haute 
mer. Notre 3* cs .adre de combat gardant le contact , 
otur . i l'ennemi vers le sud. N o t i o lr" ose.«lie caclieo 
nu .-.mj de I i îe triigan attendait 1 cnnenii e t oonccii-
irai i tou.-se* destroyers. 

A ii IM'UIVS 1/4 du soir, notre première escadre 
aperçut l'ennemi à hui t milite au nuwi-ouest de l'î'e 
<,n. m. Le Cesarricitch ouvrait la marche avec le 
A o n ' : et les contre-torpilleur» u Sa droite, il se diri
geait vers le sud. 

A 7 heures 1/2, la ùistanre qui nous s-,'parait é t a i t 
île qtiutorso milles. L'enuemi changea sa route légè-
rcnieiit. et nous le suivîmes. 

h Leur >s du soir, I rnaoïni changea encore sa route 
s-ei» I" nord, n<> :.s ti>:rnâmos do hui t poin, s et nous 
mar h u e s en l igne jusqu au coucher du soleil. A 
o* li. -il. j'ori'jmnai a u torpilleur» d at taq .cr l'en
nemi. 

A neuf heures e l demie, quand nous fûmes à une 
. de cinq milles du port, la H e flottille ht la 

p r o n i . r o a t taque sur l 'ambre de l'ennemi. 
Lo désordre se mit parmi la flottille ennemie qui 

ne pui atte indre le port, de telle sorte qu'a dix 
heures et demie elle mouilla dans la rade où nous 
l 'attaquâmes huit fois avant la tombée de la nuit . 
Notre II* flottille s'élança à cette heure de Shosen-
Point et lança deax torpilles sur l 'avant du cuirassé 
qui ressemblait au Vcresviet e t qui coula immédia
t ement . 

Nous ne pûmes noua assurer d'aucun autre ré-
nuit ai jusqu'au, matin où nous vîmes Un cuirassé 
manquant et deux navires du tyjpe Sfbastopnl e t 
l)'i>->. i incapables de manœuvrer leurs machines. 

Le 21, c'est-à-dire vendredi , la flotte ennemie 
rouira au jxiri, quelques navires é t a n t remorqués 
e t d'autres par leurs propres moyens. Le dernier 
rentra à quatre heures de l'après-midi. 

L 'amira l O u c l i t o m s k i a u r a i t p é r i | 
S i i ,t-Pétersbourg, 27 juin. I * Central Vcw» 

aiiutinte que l'amiral Ouehtoinski se trouvait à bord 
du mirasse P'resriif, coulé pur une torpille jeudi 
dernier devant Port-Arthur. 

L e s p e r t e s j a p o n a i s e s 

' . 27 juin. — Vn tek-gramme de Tokio, de 
sonrn» uen o f f i i e l ' e , confirme qu'un torpil leur ja-
i . • té coulé au cours do l 'engagement du 23. 

On mande eu oiitre du Cliéfou à la da te d'aujour
d'hui : Cn Chinois venant du roàûnage de Port-Ar
thur tlit qu'il a aperçu vend ctli mat in à l'aube 
deux graiuls navire., japonais et trois torpil leurs 
tous endommagés abandonnant l'i-ecaclro au large de 
P o i t - A r t h u r . 

A S A I N T - P É T E R S E O U R Q 
Rui i t .Pé tcrsbouTg, 27 juin. — Dans Vos mil ieux 

6fiit îeî- on afnrmc toujours ignorer ie K-sultat de la 
bata i l l e navale de Port-Arthur. 

E N M A N D C H O U R I E 
Escarmouches 

Saint -Pétersbourg . 27 ju in . — I * correspond uit 
dos .Yorntri té légraphie de Moivkden qiK> le général 
Ali-! !-,e,iko a surpris un détachement d'éclaireurs 
japonais et l'a tourne à l'ouest du ï a l o u . L'attaque 
«les cositquos fut d'aliord r e . j x i n s r , niai» do?, ren-
for i - leur é tant parvenue, ils buteront la résistan
ce d i s Japonais qui s'enfuirent pendant douze heu
res, jonchant la route (h- lours cadavres. L'obscurité 
seul" lit cesser la jioui. uito. Dots perles russes sont 
insignif iantes . 

L e , pluies vont bientôt commencer. La chaleur est 
étouffante. L'état physique et moral do.-, troupes est 
e x o o l o n t l>cs Chinois leur a p j . i i t n t des vivres en 
fluautitu sulti.-antc et à bon marché. 

E N C O R É E 

T.' journal Ronss aill ions» qu'un rxt i t détaohe-
n ' i'e i ;.valerio rus-e a attaqué h-s Japonais aux 
eu' ••••• ! • ( lensan. IAVI Japonais eu t construit des 
r . - .,t.s lire; de l l c n i a u . 

Atrocités japonaises 
•. Isiiirg, 27 ju in . — On télégraphie do 

Lui :-Y..n;;, le 2<j juin . « Le prince duiu .Lrtuie de 
Bourbon a été témoin tlo cruautés révoltantes com-
•nises pu- îles soldats japonais sur des blessés rus
ses, L •- Japonais alïeient jusqu à transpercer les 
Cad..",'!, s à coups de baïonnette . 

Quand la stat ion de Vafangou fut évacuée par leu 
R u - . . s. le prince écr iv i t sur un mur, en grosses let
tre- , une protestation adressée aux généraux japo
nais , au sujet <U*> horreurs dont il avait été témoin 
e t il exprima, en terminant- l'espoir que des faits 
pu;, i's ne se renouvelleraient pas. 

L e m a r é c h a l O y a m a s e r a i t v i v a n t 
P a n s , 27 ju in . — T'no dépêche de Sa int -Péters -

V Agence m :.M tlit que ce n'est pas le niaré-
<l i H-nma, mais e général Nogui , commandant 
ci de la quatrième armée japonaise , qui aurait 

•• Min état-major lors de la destruct ion du 
t ' i t Sndo-Meiiu, par l'escadre de Vladivostok. 
I lit eu simple confusion do noms. 

A u t o u r d e K a i firg 
• s, 27 ju in . — Toutes les informations par-

i.-.qu'à présent sur la marche des opérations 
m , i; .,-, Ka ï -P ing sont unanimes à déclarer que 
.. •- .es japonaises marchant vers ce t te ville n'ont 

effectuer leur jonction. 1' ' 

Pour suivre avec efficacité les opérations qui se 
précipi tent chaque jour sur terre, en Mandchourie 
e t en Curée, il dev ient indispensable de poreéder 
Une carte du théâtre de la guerre. 

Nous recommandons la carte ex tra i t e dn Ornvd 
•Allai r i . - . en dr Snint-Martin ri F. SV/irovfcr. Kilo 
renterme, en effet, avec leur véritable ortographe, 
tons les noms c i tés jusqu'à ce jour dans ,es Rapports 
o f f i c i e s russes e t japonais. (Une feuille in-folio 
3ié" el eneliemisée !H) centimes) . 

Kn vente à la libririe du Journal de Roiibm'x 
Il R«! ibaix et à Tourcoing. On peut la demnder a 
i o n s n i» porteurs . 68927d 

I.A P U B L I C I T É 
Vous «tes fabricant ou commerçant ? Vous êtes courtier 

lau représentant de maisons sérieuse»? Vous fabriquez 
eu vous vends* ds bons et de b e a u articles i des pria 
avantageux! 

Comment voulez-veos que le public le sache, si voue ne 
le lui dites pas? Et quel moyen nlus sûr de le mi dire, 
que de le répéter fréquemment dans un journal lu par 
tout 

FAITS DIVERS 
BSCORE LES APACifES. — Paria, 27 juin. — U T H 

sanglante bataille euLro souUnenra «4 nepru de jostioe 
* eu lieu ceU« nuit, A l'angle des rues des Heur-beaux et 
de la Hémiion. Elle avait pour origine la vengeante. Un 
individu, ounnu tout le tobriquet du Urand Jacques, 
soupçonné par «es cainarailes d avoir dénoncé un malfai
teur d entra eux, à la police, avait été attaqué par un 
nommé Conrad ^tlinudt, qui s'était posté derrière un 
mur pour le surprendre. I>àg passants ayant voulu s'in
terposer, pi os leurs amis de Njliiui.it survinrent le revol
ver au poing. Des détonations retentirent, et trois per
sonnes furent blessées; ce sont: MM. Dahmdel, Agé de 
36 ans, demeurant, 22, rue de Fontar&bie; Kampf, ver~ 
lier, qui tous deux reçurent plusieurs -balles, et Pou* 
cJi*»t, terrassier, blessé par un coup de couteau catalan. 
A l'arrivée des agents, les malfaiteurs s'éclipsèrent et l'on 
s'empressa autour des blessés. N bmidt, qui s'était enfui 
chez sa mère, tenta de *t «uicider, en se tirant un coup 
de revolver dans la tète. Après avoir ceçu «u panse
ment é l'hôpital Tenon, il a été envoyé au Dépôt par M. 
Deslandes, commissaire de poi*ce. 

DRAME DM FAMILLU — Vienne, 27 iuia. — M. 
Hervay von Kirchberg, le chef de district dont la fem
me vient d être arrêtée sous l'inculpation de quadrigamie, 
s'est suicidé. Le malheureux appartenait à une vieille 
famille noble, jouissant d'une grande considération. 11 
n'était âgé que de trente-deux ans. ba femme avait qua
rante-quatre ans. 

ARtiRSTATIOX DT/.V RECELEUR. — A la cuite 
d'un vol de 120.000 francs, de titres et de bijoux, QCSsi-
inis il y a trois mois à Charenton, au préjudice de M. 
Mouriot, et en vertu d un mandat d'amener de M. Flory, 
juge d instruction, le serrke de la Sûreté, a mis en état 
d'arrestation un nommé Léon Kroef, dit le grand Léon, 
Agé de 36 ans, et demeurant ruo PasquieT, à Paris, oom-
nie ooiitplice par recel des malfaiteurs qui ont dévalise 
M. Meuriot. Kroe-f « t acrupé notamment, d'avoir recelé 
un titre do rente franc.ii.se de 50".000 francs. 

l'y SC ICI DU lil EX Ur.CLÉ. — Le vevf incenso-
Inl.lp. — Deux onu aprr*. — Le Mnns, 27 juin. — M. 
11. T.. . à0t> u:« cinqu-inU1- quatre an», demeurant 124, 
avenue de Pontlieue, a perdu &a femme il y a ju^te doux 

M. H. T.., fpii avait toujours vécu dans le .plus par
ut accord avec &a femme, jura, au moment même où 

<n la mettait dans U . <r ;. I, qu'il l'aimait trop pour 
ne pa« aller la rejoindre .lui-, l'« autre » monde et qu'il 
.•*» sun <(erait au deuxième anniversaire de la mort de 
Unie H. T.. . 

Pourqu-H c e c H a i ? To: ; , les amis de M. H. T. . . cru-
rtnt à une exaltation bien naturelle à un pareil mo-
iiK-nt. 

.\i-iL> v lia que <lcux an»s viennent de s'écouler depirs 
le dtk.èa de Mme 11. T... et l'inconsolable veuf a tenu 
paix Je ! 

Voici dans oueîles conditions M. H. T... rs'est-suicidé : 
Il a d'al>or<i é-.nt plua-ieurs lettres; ent-r'outres, deux 

\ .'es amis pour les avertir qu'il prenoit à jamais congé 
d'cuut. une au maire de notre ville et une quatrième au 
conmir*^viirf> de police. 

11 n'oublia pas, non plius, d'écrire un « ocmimuniqué » 
à la prewic j> Mir ia prier de ne \nm donner son nom. 

lùilin sur une» a-intre feuille, *t),naoée floien en vue sur 
une table, il avait eu soin de luire cette rocommanda-

t Si ta me H tarde h vcn'r. je iwrai qmind morne perdu, 
"• ne fiera que laii.-Tire de qudqucn heuires. Aussi pas 
de iirt»ie> in et pas d'hôpital. C'est le vœu d'un mou
rant. » 

Puis il réVrla le côté pénmiaire de son suicide, laiasa 
sur ta même tuble troi^ billets de ixanqu^ de cent francs: 
• 1 'ix cent iinquante francs pouT sns funéraiHes e1> le 
re-âe pour les j>ou\TrK de notre ville, à condition que 
« tros * l> :̂:qui t.s soient rniH *pn<r an sur la toitrl>e de sa 
femme et .sur la sienne. Comme il n'a pas fix« le nom
bre d'années, les paurres risquent fort de ne rien tou-
tlier de tetto minime (<oirirne. 

Tous cou dW/iilK accomplis, M. IT. T. . revêtit alors 
fcon coMiime de nor« , mit des fçants noira, pla*ja la 
photographie de sa femme sur sa poitrine et se tira un 
coup de levolver. 

USE MAISON QUI S'EFFONDRE. — Le* re 
rhtrefte* *<>»* /e* décombres. — Clermont Ferrand, 27 
juin. — A Cro», où, comme nours l'avons dit hier, 'ine 
maison s'est eiTondrée, les recherches so\i« les décorn-
hre.s ont continué toute la nuit et toute la journée d'an-
jourd'h-ui. <m a encoTe retiré treize habitants blessés, 
dont quo're .sont dan.s un état dt'ee^péré. Le proprié
taire de 1 immeuble <.st parnu los vicUmos. 

USE EXTRAORDINAIRE ERUDITION. — O n 
vient de découvrir en Italie le polyglotte le plus ex-
tmordii*aiie du monde, M. TrombvUi, prolesseur au 
lyoée de Loin, a q-u 1 Acadécnie des l>incei vient de dy-
eornex un prix loyal de dix nulle francs, et que le roi 
vient de nommer professeur à rUnrver&ité de Bologne. 

M. Tjoa.tK-tU possède, dit-on, t 'êtes ies iangues du 
niende, et all inne duns on ouvrage considérable que 
touteb les langues ont une même origine. 
• C'était aiL ŝi l'opinion de cet autre Lumen, le cardi
nal Mecszofanti, qui piriait soixarde-dix Langues. Pour
tant un i"iir, M. Antoine d'Abbadie, qui est mort mem
bre de l'Institua, s'en fut le voir à Rome et lui de
manda s il savait le basque. 

— N'eM ce pas un patois? demanda le cardinal. 
M. d'Abbadie lui expliqua que c'était la langue la 

plus ancienne et la plus mystérieuse du monde, sans 
parenté avec aucune autre, iùt il se mat à fui parler 
basque. 

Le cardinal n'y comiprit rien. — Donnez moi une 
grammaire et un dictionnaire, et revenez me voir dans 
quinze j< n>>. 

Quinze jeun» plus tard, le cardinal recevait M. cTAb-
Ivdie en lui adressant la piroJe en basque. II avait ap
pris à grand peine quelques phrases. 

— Kh bien ! lùiuiunoe, avez-vous trouvé une parenté 
à cette langue? 

— Au* une. ("o&t un bolide! 
Gageons que M. Tromhetti n'a pas étudié le basque. 

1 UNE FORET EN FEU _ Pannes, 27 juin. — TJn 
violent inendie s'est déclaré dsins la forêt a F>*terel, 
près de Tanneron. Le vent soufflant avec violence, le 
feu s'est rapidement proposé, en dépit des efforts t«n-
té.s pour en arrêter les progrès. 

LES PROPOS DE R0SÂL1E~ 
Om.Yt'c .mi carottes. — Pain de lait au siigl». 

Kin-ch de ménage.— Vinaigre framboisj.— Poudre 
dentifidee anglaiise. 

Pfni lant qiK> !<>s carottes no ivo l los a l imontont nos 
marchés, piol itons-en pour fairo un plut dél ic ieux 
• t pou connu. .To vnux purler de l'omoletto aux ca-
ruttoa. 

Prfiio7. pour six personnes »«pt ou hui t bulLe» ca-
r t tes longues e t hu-n ronpes. Pe'eii et lares-lefi pro
prement ; courxa-les en runiielles, cuisez^les molleis 
,lans l ' e iu salée, puis ép;nuttez-le«. Mettez dans une 
• .-.-r.ile un bon morceui do bourra frais , q u e l q u e 
, cha lo t te s , un pou de persil haclié, uno pincée de 
|.oivi-e et de muscade; laisses mijoter V> tout avec 
les carottes un quart d'heure, f lat tez deux jaune* 
il'ocufs avec quatre cui l lerées rl« crème doue»; ajou
tez aux carot te s ; laiKuez a'i chaud. Ensu i te prépa
rez une omele t te ordinaire, dans laquelle vous en
roule* les carottes . Met tez le tout, endui t de beurre 
•t de chapelure dos deux eôtàs sur un plat , que 

vous déposez une demi-heure nu four chauffé à Une 
température moyenne. Knfin, servez bicin chaud. 

Le plat peut être servi ci.mine dos-ert^si, au lien do 
sel e t de poivre, vous ajoutez du RUCTO vani l lé , o t 
versez dans votre omele t te une bonne cuil leréo de 
kirsch. Dans ce cas, on supprime le persil ot las 
échalottos . 

— y — 
Il faut que je vous app ienno siwsi eomiment avec 

une poignée de se ig le 0.1 peut faire un entremets 
exquis . 

Vous t r o z avec soin lôO grammes de se ig le que 
\-ous faites gril ler comme du café , dann un brûleur 
ou à Ucfaut dans une poélo. Fai tes- lo bouill ir en
sui te p e i d a n t v ingt minutes dans un l i tre de lai t . 
Battez six œufs très frais avec 150 grammes de su
cre en pordro, e t versez dessus peu à peu le la i t 
l»ouinant et préalablement passé. Vous bourrez un 
moule droit, vous lo saitpoi.drez de sucre e t vous 
versez dedans votre mélange. F a i t e s cuiro au bain-
marie avec feu d<*sus et de^ssons pendant une heure 
ou mettez h four doux. Laisses rofmidir dans la ca
ve pendant plusieurs heures et servez avoo une crej-
me a la vanille. C'est i m - friandise d'une prande dé
licatesse et dont vous nppr.'eiercB sûroment la sa
veur. 

— x — 
J e vous ai promis «lam. mon sommaire un kireeh 

do mén ige ; bien que cet te eau-de-vie d'un genre t r i s 
spécial soit asses difficile à imiter, voici cependant 
une recette qui e n approche e t qui peut m servir 
avec avantage sur Vos tables les mieux t enues . 

P r e n e s quatre amandes amères ou quatre noyaux 
<Ie pêches à la saison. Si ce «ont des amandes , j e te s -
1ns dans de l 'esu bouil lante e t retirez-les aussi tôt . 
Enfevea alors la psau brune qui les recouTre (oel» 

t s'appelle, âmonder), broyoz ens u i t e pour réduire on 
, poudre. Cet te dernière opérat ion s e fa i t éga lement 

s i oe sont des noyaux do pêche. M e t t e s dans une 
carafe 6 déci l i tres d'alcool à 94 degrés, ajoutez-y 
les amande» ou les noyaux broyés, la isses infuser 
deux jours e n a g i t a n t le flacon deux fois par j o u r ; 
après ce temps, ajoutez i déci l i tres d'eau, 4 gout tes 
d'ammoniaque liquide e t un quart de déci l i tre de 
sirop d e sucre; ajoutez-y encore u n demi-déci l i tre 
d e la i t . Laissez reposer deux heures e t filtres ensui
t e à travers le papier à filtrer. Vous obtiendrez ain
si un l i tre d'excellent kirsch imitant à s'y mépren
dre le véri table sans cependant en avoir tXiute la 
fmofjye. 

Voulez-vous m a i n t e n a n t que nous préparions en
semble du v inaigre framboise, qui const i tue u o e 
boisson exquise e t très rafraîchissante. 

Vous alloz préparer e t trier l,C0O gr. de framboi
ses rouges par litre de v inaigre que vous dosirre 
faire. Vous introduirez ces frui ts dans un cruchon 
de grès e t vous versez dessus deux, trois , quatre 
litre» de très fort v inaigre selon les frui ts que vou» 
aurez employés .Laissez macérer quinze jours, r,uijg 

filtrez et mettez e n boutei l les . Une cuil lerée k bou
che d e ce v inaigre dan.s un verre d'oui] sucrée four
n i t ins tantanément une déhéieuse boisson, que les 
malades e t les fiévreux apprécieront doublement. 

P o u r finir, je ra i s vous donnoT la formule d'un© 

Foudre dentrifico anglaise , très hygiénique pour 
entre t i en de l s bouche et qu'i l est facile de prépa

rer soi-même : C'rnie sèche, 3 grammes; camphre, 
1 gramme. 

Vous mê'er. et renfermez dans un flacon bien bou
ché. Vos den+s par l'emploi de cette poudre se con
serveront longtemps d'une extrême blanelieur. 

Tante R O S A L I E . 

PRINCESSE MAKOXO ' ^ Z Z r i X Ï ? ' 
I . e R K I R R K d ' O O S r C A A M P e s t l u 

m e i l l e u r b e u r r e d e t a b l e e l d e c u i s i n e ' 
1 3 . r u e d u B a i e , Ht, R o u b a l i e l d u n e 
l e s d é p ô t » . O n p o r t e à d o m i c i l e T é l é 
p h o n e C U I 4.":i77—1 

( îronique focale 
R O I T B A I 2 Z 

I A MXTF/TF. I>E G E O G R A P H I E J>i) L I L L E A 
R O r i i . V I X . — La Soc ié té de Géographie do Li l le , vi
s i tera , le mardi 5 jui l let , plusieurs é tabl i ssements des 
firmes ilIotLe, à Itoubaix, (fabrique de guipures ot de 
rideaux, rue Molière ; grand pe ignage , ruo d'Avol-
gbom) . 

E X P O S I T I O N D E S B E A U X - A R T S . — Nous ap
prenons que la Société! Artist ique de Itoubaix-Tour-
coing organise , pour lo 17 septembre prochain, r»a 
vingt-s ix ième expos i t ion d<is Bcftux-Arts. Comme, les 
année* préeétlcntes, ce t te exposit ion sera iiLStalllée 
dans le hall de la rue de l'Alouotte. 

LA ROUBAISIESNB A D U N K E R Q U E . — I n v i 
t é e par le comité rkiR fêtes de Dunkerque, la Jîoubni-
siennr apportera son concouns à la fête gymnique 
qui aura lieu dans ce t t e ville le dinranclie 3 juiJlet 
Parmi les pr inc ipale , productions la J8s«bumnfnmé 
a é t é désignée pour exécuter ses audacieuses ot boi
tes py i ainei.*-, qui furent rtunarquéo» an concours 
d ' A r r a s e t tout réoemnKiut encore aux fêtes de l 'en
seignement!: pri inairo; comme toujours , nos gymnas
tes , nous l'espérons, feront l 'admiration d'i public. 

BUOCBS KCOLAIRB. — Mlle I jou ia De»h-p-CT-, 
«lève OLH ilVime é e la ïSte Uroon des .-arréK-CraiiiH rMai-
efjn-mère de Douai, âA.t>uelleiment cha.ussée de L u e , à 
'J'iciLjr.au). a ipniô aveu diaUnkitiuri, à Diluai, ittà épejvvui 
du brov-Ji dte <\-iDtwité. 

.\i.'.es Je: iine Ciricnrlio et GiabneOl» do Ghoibnré, 
élcwB oVi penri.'nirja.t d e l à Sainte-Union, à f^taùiirpraca 
(ameien r <xv iV- <i.< la l'uc Salon™ oVOmus). ont Ttxnpontc 
l e meme rmujès, l'ane à 'Doi-ni, 1'a.utT» à LadiV. 

M'le Lrjiir.se Plonvàer, é lsse dn pens'or.nit d« la 
iRairabe Union, r I do l'Pspérsmo», a p»-fé avex- stiocès 
l'examen un brevet éliimemi ajre devi.eib la Comrrirwian d» 
U..ie. 

S I N G U L I E R S AMIS . — Dimanche M>ir, un peu 
avant minuit, un peigneur, M. Caaxks Gryaeca, âgé de 
37 ams, deiiiCurajit au liaouau Je ,1a Martuioire, à Wat-
trt4^s, mformait lois onejits de sarvios au nt-ste du pont 
ISIorel qu'il venait d<' recevoir, rue de Tourcoing, un 
formidable coup de bâton porté par l'un de sas amiii avec 
qui il 6Ï'tait aniusô durant une partie de la soirée. Il 
avait en effet une blessure dont le sang s'ocheppait abon
damment. 

L'agrei-toeur, qui serait, d'après le blesse, un ouvrier 
de la teinturerie-apprêt VA irnir. rue Pellart se nomme 
Ouillaimie Ilarno M. Griniaidi, commissaire de police du 
6" arrondissement, le rechercfie. 

U N E S C E N E DE CABARET. — Plrnsienrs jeimes 
gens, qui se trr.uvaV-nt. dimanche à minuit, oans l'esta
minet Je M. KnKst Ornez, rue de Tourcoing. 162, se 
sont querellés et, )w>ur finir, ont passé leur mauvaise hu
meur sur les cai-reaux de la \atruie qui ont été brisés. 
La police recheixJie les coupables. 

M OONlMil*NATK>.YS TOUR M E N D I C I T E . — 
Luuxli aixaiUiini. vum dix heu'row. un journ. ulioir, l.éon Li-
borlt., âgé ^j 69 ans, deineiaunit rue de Babvie/ne. 11. a 
dt« «unuris «n. uagAMIt dé.n. dje nansdici é, plaoe d'AiaLie-
aiairde, et nuis en était d'arresUi'ion. Léon Lbent est un 
(prot«s»iv>rjn.-l de la rneai' licite ; fl a déjà eiibi cioq-uaiiite-
.fifLiLi-v oonasfnnniiaui pour le même motif. 1. iiuii déte
nir le retcuxi ! 

U N A G C I D B N T D A N S U N E F I L A T U R E . — Un 
bideur ue leUb^iwouieiit de M. Albert Masurcl flla-
teur, ruo Jacquai-t, Adolphe Moreau, âgé de 13 «ins, 
demeurant rue do la Barbe d'Or, 10, a eu 1 extrémité du 
médius droit écrasé par les organes de son métier. M. 
le doctou'r Lablie iud a prescrit un mois do repos. 

Œ U V R E D E LA • B O U C H E E D E P A I N ET D U 
P R E T DtJ O O U C H A U i ». — Ues travaux de fat mai
son offerte comme première prtme aux généreux sons-
cripteure de la 6aison 1903 19C4, peuvent être considé
rés coin'ne terminés. Les plafonn»ges .ayant été faite 
avant l'hiver, Thcur-cux oaffoa&k pourra y entrer ou la 
louer de suite, sans avoir a craindre ta moindre humi
dité. Le Comité compte sur une forte rentrée de listes 
et carnets de souscriptions pour pouvoir fixer très pro
chainement ia date du tarage des trente magnifiques 
primes. Avis aux retardataires. 

OUTRAGES A LA P O U C E . — Un ouvrier pem 
tre, Taul I»^e, âgé de 28 ans. demeurant rue de la 
Paix, cour Deboosere, 2, a été l'objet d'un procès-ver-
c.il jiour ivresee et outrages aux agen-ts, duiianche 
après-midi, à proximité de son domicile. 

LES A C C I D E N T S DU TRAVAIL. — Au peignage 
de Beaorepaire, un homme de peine, Desrré Oollyn. 35 
ans, Grande Rue. cour du Pavi ton-Chino:s, à Croix, 
s'est blessé au pied gauche pendant son travail. Quinze 
jours de repos. Docteur Piouuet. — Au nsirangs de 
M. Léon Aliart et C , deux ouvriers ont é̂ tiî blessés pen
dant leur travail. Ce sont: Pierre Dupont, (>taleur, 19 
ans, rue do la Gare, qui a été blessé à 1 index gauche, et 
Théophile Lombard. dligorgeuT, 20 ans, rue Desaix, 
qui a eu le médius gauche comprrmé par le plateau de 
son jrétkr. Une vm.irt*ine de jours de rerwis à chacun 
des bles-és. Docteur Druesne. — Un peintre de M. 
Léon KloTÎn, entrepreneur, Charles Baert. 59 ans, rue 
des Longues Haies cour Vroman, s'est blessé en soule
vant une érhdle. Huit jours de repos. Docteur Picquet. 
— A la retorderie de Mme veuve Lepoutre-Wibaux, un 
homme de peine. Eiiouard Van7*.nbergen, 54 ans, rue 
d'Aréole, cité Ssint-Léon. s'est blessé aux reins pendant 
Fen t.i-avail. Huit jours de repos. Docteur P'coiMt. — 
Dans 1'atelieT d» construction de M. Augustin Fouvez, 
nn ajusteur, Ernest Matbon, 16 ans, rue Darbo, s'est 
bWess au pouce droit. Huit jours de repos. Docteur 
Carette. — Un manœuvre de M. Crépelle Fontaine, 
con^tructeiiT. Gmstsnrs Lendnnt. 29 ans, rue Philirme-
liebon. a été blewé au pied gauche par la chute d'une 
ipièce de bois. Huit jours de jvpes. Docteur Italien 
ghien. — I/> domestique de M. î'aul DeJ«na*ure. négo-
ciant en luimn. eFrnand Dostrobecq. 31 ans, rue de 
l'Ommelot. Wnpsim Balzac, s'est blessé h l'épaule gau
che en tombant. Huit jours <le repos. Docteur Ballen-
ghi'^n. — Un bûche.ron occupé pomr le compte de la 
ville. Jules Dendiével. 51 ans. demeurant a la Hon-
aarde, à Wattrelos, s'est fait des centnsioos diverses en 
tombant d'un arbre. Dix jours de repos. Dort ur Dispa. 

M E N U S F A I T S . — Un ouvrier «Tunrêteur, Henri 
Ilornaert, 22 an», rue Rorroy. fort Loridan, a été di
manche soir, l'objet d'un rapport pour ivresse 

L A L I B R A I R I E D U J0UBNAL DB B0UBAIX 
m e t e n v e n t e : 

ATonuci complet du confiseur et du chocolatier, par 
Cardell i , 4 francs. 

Manuel complet du boulanger ou tra i té prat ique 
d e la panification français» e t é t r a n g è r e 4 francs. 

Manuel du limonadier, glaeier et cafetier, p a r 
Chautard, S franc». 

Vumue! dci eaux et boiwoiu faieuJe», par Gsa-
quet , 4 franc*. 

Le dut iOatsur i i juor i s t s , par Leboaud, S fr. 60. 
OBIT D U MARDI 20 J U I N 1804. — M- René Fer-

lié, dix heures et demie, ég lùe S*-Martin. 
TROUVAILLE, w. M. Désir» Dupir» marchand de 

journaux, ru» Bell, 24, a trouvé sur le chemin de Rou-
baix A Hem une lyre de musicien qu'on peut lui récla
mer. 

U N P R E T R E de Roubaix , anc ien professeur, 
dénierai t , volontiers quelques leçons,et en septembre, 
se chargerait d'un pu plusieurs enfants , à la maison 
ou e n voyage . — Ecr ire bureau d u journal V . A. R. 

69407 
E u l i q u i d a t i o n , t>d P I A N O S , 3 O 0 1NSTKU-

HblNTH A COKOE. 
V e n d u » A d e a p r i x I n c o n n u s j u s q u ' I c i 
P o u r r e n o u v e l l e m e n t , K N m a r c h é » 
P a r Marce' . i i , 3 e t 1 0 r u e d u B o i s 
Aux a m a t e u r » d e m u s i q a e d ' e n p r o f l t e r . ('.081 
E N V E N T E à lia Librairie d u Journal d» Rou

baix l 
•Règlement du jeu do piquet , 
R è g l e m e n t du jeu de mariage . 
Règ lement du jeu de fléchettes. 59747 

U N E C H A L E U R . . . C H A U D E ! 
I l fa i t ce que le tourlourou Pol in appelle , « uno 

chaleur. . . chaude ». Les terrasses des cafés envahis
sent les trotto irs . D e s gens assiB devant de pet i tes 
tables rondes ava len t force bocks. D'autres semblent 
sat i s fa i t s d' ingurgiter une boisson composée de 
« Dubonnet », d'un peu d e sirop de ci tron e t d'oau 
do seltz . Toile e s t en co mois de juin la physionom'e 
de Par i s e t de bien des vil les, d e 4 à 7 heures de 
l 'après-midi. 69612d 

E n vente à la librairie du Journal de Boubaix: 
L'arboriculture pratique, ouvrage il lustré recom

m a n d é à tous ceux qui s 'occupent do la culture des 
arbres à fruits. Larousse, édi teur . — P r i x broché, 
2 francs; relie, 3 francs. 

TM Ferme tnorferne, tra i té des construct ions ru
rales , ouvrage illustré donnant les règles à observer 
dans lo choix et l'emploi des matér iaux , les princi
pes d'hygiène ot do salubrité qui doivent présider à 
la construction du bât iment e t permet tant au chef 
d'exploitation de contrôler les travaux confiés aux 
entrepreneurs. Larousse , éd i teur . — Pr ix broché, 
3 francs; relié, 4 francs. 69062 

CROIX 
U N A C C I D E N T A LA D U CASSE D U QUARTLER 

S A l l l l ' - P l E i t R E . — Une lo-je de lutteurs installée 
place âaâtt-PHrr», emploie sur son estrade, pour rete
nir les curieux, un certain nombre de jeunes garçon?, 
volontairement engagés pour la crroon^Kuioe et d -ot le 
rôle de clowns eM, récompensé par uaie entrée gratuite 
au spectacle. L'un de ces gamine, nommé Gustave 
Bruyant, igà de 10 aus, et ûunt les pariants, demeurent 
ruello Cugnot, 5, à Koubaix, s'amusait, dimanche soir, 
van 8 heures et demie, à lutter dans la loge avec ses 
compagnons de hasard, lorsqu'il tomba si malheureuse
ment, qu'il eut le bras gauche démis. Le jeune blewé, re
conduit ohea lui, a reçu tes eornsd» M. le docteur Leptrs. 
A la suite de cet accident, M. Desbarbieux, maire de 
Croix, a ordonné la fermeture de la loge. 

U N E B I X E a éclaté lundi matin, vers dix heures, aux 
environs do la place SainUFierre, entre plusieurs jeunes 
gens qui s éta.ent rendus i la duoaese. L'un d'eux a été 
bi«*o asrez grièvement, comme par un couteau ; il a reçu 
à la pliormaoie voisine, les soins de M. le docteur Des-
rou»-oaiix. u u i a d û faire dos sutures au visage. 1 « blessé 
a été ensuite reconduit chez lui, rue Verte. 

Cotte rixe lora sans doute aujourd'hui, l'objet d'une 
enquête de police. 

U N POCHARD A U VIOLON. — Les gardes Del-
forter» ot Spriet ont arrête jundi, un ouvrier appréteuT, 
J B. Yanreust, 28 ans, demeurant 105, rue de Bouvines, 
s Roubaix.et lont conduit à la priooo mimicipale.isous l'in-
cuipaUon d'ivresse publique et scandale. 

P R E V O Y A N T S D E L ' A V E N I R J140r section). — 
Les BociétaiTos de la 1407' section des Prtmynnlx de 
tArrnir de Croix sont prévenus que le siège de la 
section est transféré au Cu/é. du Trocaiêro, angle de la 
Gironde Rue et de la rue du Trocadero; en oon» quence, 
les recettes se feront à l'avenir i cet endroit. 

LEERS 
CERTIFICAT D'ETUDES PRIMAIRES. — Mlles 

Madeleine Bonté, Adèle Marche», Constance Plouvier, 
e l è c s de l'école publique, ont obtenu le certifi'at d'étu
des primaires. 

LE FESTIVAL. — On nous prie d'insérer la note 
suivan-te : 

• Un grand nombre de sociétés n'ayant pas encore 
adressé leur adhésion au festival du 14 août prodiain, 
•la CommUsion dos fêtes prie instamment les présidients 
des soc-étés de se hâter de térncogiier leur estime à la 
Musique municipale en lui faisant connaître quelles 
prendront part à la fête organisée en l'honneur du cen
tenaire de la fondation de ladite société. 

Les sociétés qui, par oubli, n'auraient pas reçu, d'in
vitation, sont priées de considérer le présent a v s com
me en tenant lieu et de nous faire parvenir i bref délai 
leur adhésion. 

» Nous rappelons que des primes d'une valeur de 900 
francs seront attribuées aux sociétés qui .prendront part 
au cortège et exécuteront deux morceaux de leur choix 
sur iun des kiosques qui seront établis, s 

LES P R I M E S D U F E S T I V A L . — Le tirage des 
primes du festival de dimanche a donné les résultats 
suivants: Ire prime, 200 francs, i la chorale l'Alovettr, 
de Roubaix; Z, 100 fr., à la chorale L'r, lAtrrrê, de 
Lille; 3 \ 75 fr., À la chorale IM l'enutt, de Wattrelos ; 
4', 75 fr., aux Joyeux Chorittet, de Roubaix; 6', 50 
francs, à la chorale la Cigale, de Roubaix ; 6', 50 fr., 
à ia Cronde-Harmonie, de (>oix ; T, 60 fr., à la Fan
fare municipale do Cyao'ng , d , 26 fr., i la Fanfare de 
Lys lez.Lannuy; 9*, 25 fr., à l'Union choral» de Lille; 
l ô \ 25 fr., à rilarmonie de Leers; 11", 25 fr., à l'Union 
des Trompettes, de Lys. Les quatre primes de 25 fr. 
aux chefs ont échu aux sociétés suivantes : la chorale 
7w« Inséparables de Roubaix, la Jeunesse Joyeuse, de 
Roubaix, la chorale la Solidariti Ouvrière de Roubaix 
et U chorale des higolos du Je*m-Ghislain, de Roubaix. 

C-ommencées a onze heures, les opérations du tirage 
ont éi» terminées vers minuit e t demi. 

FLER8-B0URC 
U N GRA.ND CARROUSEL attelé est organisé au 

bénéfice des pauvres, pour "le dimanche 17 juillet. Il y 
aura 215 francs de prix, répartis comme sui t : Première 
catégorie : Hommes. — 1er prix, 40 fr. ; 2", 35 fr. : 3'. 
25 fr. ; 4-, 20 fr. ; 5', 15 fr. ; 6 \ 10 fr. ; T, 10 fr. ; 6", 5 
fr. ; 9", 10', IV, 12" et l ô \ 6 fr. chacun. 

Deuxième catégorie : Dames. — 1er prix, 15 fr. ; 2*, 
10 fr ; 3', 5 fr. ; 4", 3 fr. ; 5", 2 £r. D y aura de nom
breuses surprises. 

Deux primes de 5 francs seront tirée» au sort entre 
les voitures ayant participé au cortège. 

Après le carrousel, grand bal à l'estaminet de VAgrip-
pin, près de la Plaça. 

LANNOY 
S I T U A T I O N AORIOOLK. — L'optimisme que 

noua avions montré il y a quelques semaines en ce qui 
touche kt récolte prochaine des produits de grande 
culture a encore sa raison d'être à l'heure actuelle, grâce 
à la température qui n a cessé d'être favorable. Les blés 
particulièrement les variétés de printemps, laissent bien 
un peu à désirer, et certains champs souffrent des ma
ladies cryptogamiques, telles que la nielle ou blé noir, 
et la. roui Ile. mais l'ensemble de 1a culture de cette cé-
réaile est jusqu'à .présent satisfaisant. Si l'on peut tenir 
ce lanijige en ce qui concerne la eulttme du blé dans le 
canton, c'est que — nous l'avons déjà dit — le sol y est 
d'une fertl ité exceptionnelle, car, en général, les blés 
1904 seront médiocres comme qualité et comme rende
ments. Les avoines également sont en fleurs et , à*moins 
d intempéries toujours possibles jusqu'à l'époque de la 
jtioi.-cson, on peut pivdme que la récolte dépassera la 
moyenne et que la qualité du grain sera supérieure. 

Quant aux betteraves, comme cette culture est en ce 
moment très peu avan.ée, il serait prématuré de for
muler un jugement à son sujet. Toutefois jusqu'à pré
sent, les apparences sont bonne». 

Le lin. malgré l'averse * r n ère. sera d'excellente qua
lité et aura un bon rendement moyen. L» colza, peu 
cultivé dans le canton, est en maturité et d'un rende
ment et d'une qualité supérieurs. La .première coup» des 
tTènVs et des luzernes a été faite, et l'on peut compter, 
d'ici la fin de la saison, sur une bonne deuxième coupe; 
quant aux foins, ils ont manqué on pan d'eau; néan
moins, ik ont déjà produit également une bonne pre
mière coupe. 

W L U M 
R é u n i o n « t a C o n s e i l m n n l r l r s l . — 

L e Conseil municipal s'est rotini lundi soir sous la 
présidence de M. Delattre-Truffaut, maire . E t a i e n t 
présents : M M . Ronsc , Despros Ducat i l l on , D u -
fmr, Thiers , Labr , Cbcheteux, Delsa l le , Lomaire, 
P o t t i e r Jean-Louis , Po t t i er J e a n - B a p t i s t e , Alavoi-
no, Loroy-Masnuelier ; absent : U . Puv ion . 

L e procàr-vorbal de l a séance préeédente e s t a p 
prouvé . 

Le Conseil donne ensu i t e soa approbat ion aux 
I comptes admin i s t ra t i lk 

Bureau de Bienfaisance. - » L a budge t de 1904 
est établi comme s u i t : Rece t tes , 1.9*7 fr. 68 ; d é 
penses , 2.113 fr. 73. L e résul tat définitif de l'exer
c ice d e 1904 donne u n excédent de recettes de 403 
francs 31 . 

L e budget primitif de 1905 s'équilibre e n recet
tes e t e n dépenses par la somme de l^Oî) i r 

Le budget communal do l'an>Tiie 1904 'est réglé, 
comme s u i t : R e c e t t e s : % \ ^ f r . g e . dépenses , 
francs 79 ^ " o ^ 6 * 1 d e recet tes de T.34X 

*J?Hï??lUX ^ " ' t i * de 1908 donnait nn e x c é d e n t de recettes de ^ 1 4 fr fi7 L W r c i o e ^ 1 9 0 t d o n t t 9 

T * î. j d e n t de 2.656 fr. 36. 
mfZt?Z*LmÊtmmm* ** 1 9 0 * PO1*» • " recet tes 
A>.U*O rr. 60 j savoir : R e c e t t e s ardins ires , 16 608 
i r . 90 ; recettes extraordinaires , 8.439 fr. 60 ; dé
penses, 21.248 fr. 60 , savoir : dépenses ordinaire», 
17.891 fr. 90 ; dépenses extraordinaires, S.3S7 fr. 6 0 , 
d'où un excédent de dépenses de 1.300 fr. Ce dé
ficit e s t couvert par l 'excédent dn budget addition.-
nal de 1903. Les crédita su ivants ont été portés au 
budget addi t ionne l : 2.100 fr. pour l 'entretien des 
chemins v ic inaux e t ruratur, « n e eobveot ion de 600 
fr. au Bureau de bienfaisance, 1.000 fr. poor cons-
t iuctson e t travaux, 100 fr. pour réparations a u 
presbytère ; fournitures de bancs à l'école, 100 fr. ; 
indemnité aux inst i tutr ices , 50 fr. ; lavage des clas
ses, 60 fr. ; imprimés, 20 fr. ; gratification an s*-, 
créta ire de mair ie , 100 fr. ; gratification au garde-
champêtre , 60 fr. 

Le budget primitif de 1905 est établi sur les mé
mo-; bases q u e celui d» l'exercice précédent. 

Fête nationale. — U n subside de 23 fr. e s t v o t é 
pour la Société colombophile à l'occasion d u 14 juiU 
let . J 

Enseignement. — U n e indemnité spéciale de 96 
fr. e s t accordée à Mlles Couot e t Delcambre, ins t i 
tutr ices . 

U n e autre crédit de 250 francs est voté aux écoles 
l ibres pour l'achat de fournitures. 

ilLirni'j, — Lo Conseil donne un avis favorable en 
c e qui conoonre lo curage du marais . 

L a séance e s t levée à sept heures ot demie . 

C Y I O I . . 6 
8AIN CHIN 

U N AOCIDRNT D E VOTTTTIE. — Le carrousel 
organisé dimanche soir, au bénéfrre des pauvres, a été 
n .ui|ji, par un accident qui a lailli avoir de giaves con
séquences. 

Vers cinq heures, le cortège compcisé de nombreux 
érniipiges seitrut mis en marche. L'un des participant», 
M. Cyrille Marewvrux, cultivateur à Ansta'uig. qu'ac-
compsçnait M. Henri I>«ngrfji>ont, employé à llellem-
mes, se trouvant en retard, voulu* précipiter l'allure de 
«*<n cheval afin de rattraper le cortège Mais le cheval 
pris de peur, alla se jeter centre la bordure du trou 
toir. J*ous le choc, lattelage versa, projetant les deu» 
iK«rrniies sur la chaussée. On se porta aussitôt à leur se
cours. Tous deux furent relevés avec des b'ownrres as-
sra graves M Dangremont s'était fracturé le Tiras droit 
a la ha.u*eur du coutte et M. Maresmux, je poignet. Ils 
ont reçu les soins de M. le docteur Pollet Le cheval » 
ete lut aussi quelque peu btessé et le cabriolet a eu de 
le.gstier avaries. 

Cet accident a produit une vive impression parmi 1a 
fouie nombreuse dos assistant». 

PIANOS C O U S A R T 
Ex-accoidrur delà liaison Pl.BYBt 

M, r u e d n Vie l I - .Vbre i ivo i r 
M f | 

IMPRIMERIE A L F S B Ï E B O U X "Til^" 
A ROUBAIX. G r a n d e - R u e . 7 1 

A TCtCHCOING. m e C a r n e t . S 
Impressions en tous fears» p»sr le asameree. - . 

T é t a » e u l e t t r e . — l ' a c i s r e s . — N n e r t i é i i » 
— A v i s — C i r c u l a i r e » . — t a r i e s r e a n e r r i s l e s 
j l u i e i o p p e n . - M a a d a t » . - R e g i s t r e » C a r n e t s . 
M i q n e t t e a . e t c . a i e . - Kiécuuoa rapiés el s»if as* — 

VA. P B r i T B FEl 1LLE CATHOI.IQl « 
L» Petite Feuille Cnth«!iaue doit être d«tri>uée gra

tuitement chaque semaine, dans TOUTES Us maison! ie 
la I vie de Jtoubaa. 

Les personnes qui ne la recevraient pas exactement 
chaque semaine ou qui connaît raient des habitants ne W 
reoevant nas. sent in tamment priéss d é n aviser le gérant 
» 1„J J u"l1««ine, à l lmpranorie Reboux, 71, Orand»! 
Kne, Houu.iix. 

.V. — Los hôtetitars, aubergistes et toutes les personnes 
ayant cJiez ealei des pensionnaires ou des logrurs peuvent 
a l e u r ueinamle, recevoa- ie nomibre d exemplaires qu'esns 

W Â T T O C L O I 
POIDS ET U K a U R E S . — rén'/frofion — Le» 

opéraiions comn»noeront aujourd'hui mardi 28 juin 
courant, à huit heures du matin, par le quartier du 
£aiun-Vert; elles continueront par le Bas Chemin les 
29 et 30 jiuin. et se termineronit au Centre les jours sui
vants, suivant les convocaiiomi perôwrmeJles qui ont été 
remises aux assujettis. 

C O N T R I B U T I O N S DIRECTES. - PSle surfil. 
menUnre. — Les contribuables qui auraient une com
munication a faire à M. le contrôleur concernent le 
rôle supplémentaire sont avertis que ce fonctionnaire s s 
rendra a la Maine le lundi 4 juiuet, à neuf be-urea «t 
demie. 

ALEUMS POUR CARTES POSTALES 
Rappelons que la librairie du Journal de Roubaix 

m e t en v e n t e deux modèles d'albums pour cartes 
postales , à des condit ions très avantageuses . 

A :bums pour 1.000 cartes 9 fr. 96 
Albums pour 500 cartes 6 f r . 95 
Albums pour 300 cartes 4 fr. 75 

Pour les débutants , albums 100 cartes , 1 fr. ?" 
67966 

T O T T R C O I N Q 
N O S A R T I S T E S . — Voici en quels termes éle-

g ieux . ' . lrc/ i i trciurr, organe de la Soc ié té centrale 
au Salon des Art i s tes Français par notre concitoyen, 
M. Charles Bourgeois , e t qui a valu, comme on, 
s a i t , une troisième médail le au j e u n e a r t i s t e : 

L'envoi de M. Bourgeois (M* 3523-, PareiUle iet 
forme* de, l'arekitecture cipile, religieuse et domeeti-
que en fronce et en Belgique à traites les différente 
fié les, est un beau document. Malheureusement, M. 
Bourgeois ne peut aujourdhui nous faire voir son ori
ginal travail que pour la Belgique ; il doit ie continuer 
pour la France, et nous esperoiis le trouver au prochain 
Salon. Ces dessins sont d'une exécution parfait» «t set 
compositions, exécutées d'après les monuments des siè
cles passés, sont d'un chanrant esprit de chercheur e t 
d'oruviit. Tous nos compliments à M. Bourgeois pour 
la troâionie médaille que le jury lui a attribuée. 

LA N O U V E L L E U A R E . — On nous communique 
la pét i t ion su ivante qui va être woumise à la s igna
ture des habi tants du quart ier de l a rue do R o u 
baix : 

Monsieur le Maire de la Ville de Tourcoing, 
Nous soussignés, après avoir pris connaissance de* 

•plans d'installation de la nouvelle gare, constatons avec 
surprise qu'il n'est prévu aucun» sortie donnant accès 
direct aux rues e t quartiers que nous habitons. Pour
tant la population des rues de Roubaix, d Uondschocès, 
Bailly, des Omnibus, des Cinq-Voua, dn Moulin-Ton
ton, de l'Epidème, Balrac, Cadeau, de l'Union, de Cna-
lons, de la Tosséa, de la Fonderie, des quartiers da 
Tilleul et du Sapin-Vert, des mes adjacentes de Rou
baix e t de Wattrelos, d» la route de Motwcroo par I» 
Montà-Leux. et des ouvriers occupés e t séjournant 
dans cette agglomération, s'élève certainement a 25.000 
âmes, nombre suffisant poor s'y intéresser e t tni faci
liter les communications avec le chemin d» far. Ur, 
d'après le projet, et tout en demeurant à cinquante mè
tres de la façade intérieure de la nouvelle gara, les plus 
rapprochés des rues d'Hondschoote et <ie Rookeix de
vront faire un trajet de six cents mètres pour s'y «•>-
dre ; les habitants du quartier SainuLona auront 1.200 
mètres au l iés o» 300, et ceux des extrémités devront 
fournir une course d» trente minutes avant de s'embar
quer. 

Un prnnrr- souterrain ou un» large psawrillu débou
chant ru» dl londschoote, face aux rues du Moulin-
Tonton et des Cinq Voies, rernédiersit à est graves in
convénient*, puisque cette sortie permettrait aux nom
breux intéresses de gagner on temps considérable an 
sbi (néant leur route o> pins de moitié en moyeuaa 

Les intérêts de la vili» elle même a» pourraient d all-
Jeura qu'y gagner P** l'éUWisssmont a s cette nouvelle 
voie de communication avec on quartier déjà ai papu» 

1 l u x , car le percement de mes projetées depuis phaMurs 
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